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NOTE 

SUR 

UN DÊCRET INÊDIT DE RHAMNONTE 
(Pl. 11-UI.) 

L' inscription uivanle , trouvée Slll ' l'Acropol e de Rhamnonte, 
gît encore au flanc méridional de ce tte Acropole, non loin des 
sièges publiés, voilà près de 50 ans, par Lolling ( 1 ). L'intérêt 
qu'e ll e présente pour l'histo ire d'Athènes au m• siècle av . .J.-C. 
me décide à en donner ci-après une transcription et un com­
mentaire (2). 

* .. 
Plaque de marbre brisée en haut et en bas; angle inférieur gauche 

écorné. Hauteur subsistan te : 0 rn. 54; largeur : en haut, 0 m. 4!l, en bas : 
0 m. 515; épaisseur : 0 m . 095. La partie haute de la plaque (0 m. 21) est 
réservée et porte deux couronnes; en bas le texte du décret coupé avant 
la dernière ligne; traces de martelage par endroits, notamment sur la 
partie gauche de la pierre et ·ur les couronnes. 

(i ) Ath. Mill ., 1 V, 1879, p. 28~ . [Nous n 'avons pu obtenir aucun renseignement 
sur l'exacte pr9venance du texte ici publié, n 'ayan t pas été autoris iis à prendre 
connaissance des papiers de V. Slaïs. De ceux-ci , une commission locale a 
déc idé récememenl de reprendre l'étude, voire la public: · n.- La Réd.]. 

(2) L'inscription nous a été signalée sur p lace par Mme Ch. Picard. Je tiens a 
remercier ici M. A. Oguse, professeur au lycée de Reims , qui m·a co mmu­
n iqué maints renseignements uliles ; enfin mon camarade P. de La Coste- l\lesse­
lière qui s'es t chargé de p rendre, à mon intention, des photographies et un 
estampage. 
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Hauteur des lettres: 0 m. 007; entraxes moye ns: 0 m. 0095; inter­
ligu es : en bas, 0 m. 007, en haut 0 m. 008. 
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266 FE BNAND CII APOUTHI ER 

Attendu qu 'Apollodoros, nomm é stra tège par le roi Antigone 
et ptéposé par vote du peuple à la garde du littoral

1 
l 'année 

de l'a rchontat de, X ... . , prend soin avec honneur e t succès e t 
de to ut le r este de la garnison e t des iso lèles, de fa on que 
chacun d'eux soit traité avec une entière jus ti ce c t sur le pi ed 
de l'égalité ·; qu ' il s'est occupé de la va lidation de l'i so télie et 
a fa it qu'au plus vite fü t sanctionné le privilège octroyé aux 
gen de Rha mnonte, con fo rm ément aux intentions du peuple; 
qu·a u demeurant il n e cesse de rendre ser vice à lous, en public 
co mm e en leur pri vé; 

Afin donc qu e nul nïg·nor e que les isotèles honorent eux 
a uss i ceux qui montrent leut· zèle au roi Antigone et à eux­
mêmes; 

A la fo rtune propice : pla ise aux iso lèles en ga rnison ù 

Rb amn onte : de décern er la louange au stra tège Apollodoros, 
fil d'A pollodoros, du dème d'O tryné et de le co uronn er d 'une 
co uronne d 'or , conform ément à la loi , po ur sa ver tu et sa 
jus ti ce enve rs le t'O Î Anti gone) eux-mèmes et le pe upl e d' At hè­
nes; d' insc rire ce Mc ret ur une lèle de ma rb re el de la place t· 
J ans le sanctua ire de Dionyso ; de choisir dès à prése nt parmi 
eux trois homm es avec mi s ion de fa ire grave r le décret et 
fabriqu er la s tèle; de donn er· a uss i une lou·ange à l 'épimélète 
no mm é pa r le s tratège po llodoros : End ios, fi ls J·~ chea , 
Ju dème d".&tbali e et de le cou ronne r J' une couronne de 
feuillage pour· sa ju sti ce et sa bien veillance; de donner aussi 

un e louange au gardien des porte de la place , Ophélas, fil 
d 'O phélion , iso tèle, ct de le couronner d 'une co uronn e oe 
feuillage. 

Ont é té élus: Ti sandros, Hippoclès (?) ...... . 

L . 3-4 : Y.::t. ";O:~";!J.Sdç • • • • • . . . xe Lp o-ro •rlj9 E ~Ç : pour la 
formule i.nto 'tOU o·~p.ou xe~po-;o•rljOe Lç, cf. entre autre : IG, 
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IP, 682, 1299 etc . On notera la place insolite du 't"E; 

on attendmit xa.'t"C1.cr-:a.Odç 't"ë; cette anomalie n'es t pas sans 

exem ples (1) : 
Delphinion in Jll ilet , 1H 16 : -.èt. l.mapzw-:a. xow·~~ -.s -.w\ ô-~1-'-w~ 

• •. xa.l ;,o(a.~ -;&, ~ ~VOf!-E VCI. 'tOI.ç àtp~XVOVf!-ÉVO~Ç, an Ji eu de : -;&_ '-:E 

' ' ' ' ' IG Xl 4 772 ' ' M ' ' U7tCX.pf..OV";CX. ..• . Y.CX. 1• '";"Cl. )'~'10f!-EWJ:; , .1. , , 15 : ê7tCX.'.'Iê O"CX.~ . . ê7t~ 

--:e -:·~~ a.tpÉo-e~ x11t et va. ~ . . . . , au li eu de : È7t"- ~'1 Éo- C1.~ -:e •.• xa.t dva.~. 

S tt 3 633 ' - ' , .,. ' . 0 ,, ' , ' y . s1 : 7të p~ --:ou '-:07tOV ev w ~ -;o --:e 7tJ, r.v · ouAx~ov ecr·nv Y.C1. '. 

-;oÜ o-uv2·/..oÜç -;o ,J't"w ~ 't"07tou, au li eu de : mpl --:e 'toÜ 'to7tou .. . . xa.t 

-;oü o-uvExoüç ... .. .Je note d'ailleu rs un peu plu s bas dans la 
présente inscription, 1. 13-14 : 7Ïjç e::ç --:e --:ov ~M~ÀÉa. 'Av;l-yo•1ov 

xa.t ,-~ç ek Éa.u-;ouç ; la logique eù t ex igé: -6\ç --:e dç -.àv ~cmCù. 
' - , , ' - , ' P. ""1 , ' ' • .. xa.•. --:·f\ç e~ç ea.u-:ovç, ou encore : -;·f\ç e•.ç 'tE -;ov 1-'a. o- ~1\êa. .. . xa.•. E~ç 

Éa.u-;ouç. 

L . 5 : c.ppou pâ:ç 7tcia·flç ] xoct -:wv ko--:eÀwv. La r es ti tu ti on me 
paraît probable ; il y a dis tinction natu relle en tre le « reste de 

la garnison '' et les isotèles. 
L . 6 : &et g'IP ?] Ce supplément conj ec tura l m'est suggér·é 

pat' M. Pierre Roussel, qu i, d'ailleurs, ne le propose qu'av ec 
grande résel'vc . Je signale, à titre de rapproc hement , JnschT. 

P . 19 l '2 3 - - , " " ' v. n ene , , . ·1 - : -; wv Cfp oupwv 7tpoevo·f\uE'I . .. o7twç a.v -;o . . 
1.0"0'1 ex war.v . 

L . 9: xo:t oi. L,-o--:e),el.ç . J e sais le peu de Yalem qu' il con vient de 
donner à chaque mot pt'is à par l dans une formule aussi banale. 
Il ne me semble pourtant pas indi !Térent de consta ter qu' un 
autre décret en l' honneut' de l'épi mélète Endios est connu 
grâce au fragment d'inscription pu bli é par Wilhelm , Beit1·âge, 
p. 61. A en juge l' d'après la photogra phie de l'estampage 
(ibid., fig. 27), la forme des lettres s'accorderait assez avec 
celles de not re texte . Cette inscription fi gm ait vraisembla­
bl ement au centre d'une couronne hono rifique, et elle accom­
pagnait un décret des dé motes et des au tres Ath éniens de 

(1) Je dois les exem ples qui suivent à l'aimable complaisance de l\1. André 

Oguse. 
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Rha mnonte en l'honn eu r du même personnage. Au re te, il 
serait étran ge que les isotè les enssenl é té se uls da ns leur gar­
nison à honorer leurs chefs . J 'inc linerai donc à penser que 
le xo: ~ de la formule horlat ive fait a llusion à d'autres décr ets, 
émanan t des aulres g roupes de la citade ll e, en l'honn eur des 
m êmes fonctionnaires. 

L. 15 : "'·~-:ro:~ sv -:w•. tepw~ -rou ~ ·.o ·l tho:.~. C'est la première 
mention épi graphiqu e de cc sanctua ire: V. Staïs, I]Ui a cntrepri 
en 1891 des inves tiga ti on s sur les li eu x, l'a localisé sur le flanc 
Sud de l'Acropole entre la cc t'o lond e » et le gy mnase (1); c'est 

un petit éd ifi. r.e rectan g ula ire de 4 m. a x 2 m. 5. Le culte de 

Dionysos est attesté par a illeurs dans deux inscriptions: cell e, 
gravée sur les ièges, qu ·a publiée L ollin g (2) : ~wvuaw•. tX.v€9r, xs:v, 

e t cell e de Callisthénès (3) : 1.\. ~o'IUauH A-r1 vo:iw~ àv~t 6 ·r1 x~v. En rap­

port avec ce cult e. avail é té construit le théâtre mention né par 
un autre t xte (!~ ) . 

L. 18-19 : "Evo~ov A;.cr;.io[ u ALGo:À\ô·'lv J. Pour cet ép imélè te, 

c f. la note, l. 9: c 'est le même nom , accompagné dn patro­
ny m ict ue c l d 11 démotique, qu ' il fa ut 1 ire dans le fragment d ' ins­
cription pub lié par \\' ilhelm. 

L . 20 : .... in:o:ws O"o: ~ 6è xo:t -rov n:up,wp 6v Ce fonctionnaire 

élait inconnu ju . qu ' ici dans l'épigraphie de Rhamnonte; je 
tien ce pend ant la restitution pour certa ine (5). L e tet·me se 

rencon!Te souven t dans les in criplion de forteresse : cf. s ur 
l'Acropole: JG, Til , 159, 826, 1284, 3907. ll dé igne le ou les 

fonctionnaires chargés de la surveillance d u système fortifi é 
(7tuÀt~'1 ) qui co mmandaill 'en lr·ée de la Yille (6). A Rhamnonte 

(1) ll p«Y.'tl'l. :i, !891, a. 14-1 5. 

{2) Alh . i\1 ill. 1 V. p. 285 : un de ces sièges a disparu: J'inscription a ll ait !l 'un 
s iège à l'autre e t il e t impossible ar.tuell ement de la rr tablir en enü e t·. 

(3) ll p:xl<m<<Î, 1 91, a. 16. 

(4) fbid .. a. 16: IG, W, 11~1. 

(5) Les lettres ... ].\QPO ' sont tt·ès visibl es sur la pierre, On ne voit guère 
d'au tre nom cie fonc tionnaire qui pui se fourni r pareille désinence. 

(6) Die! . Ant .. lV , a rt . Pm·La, p. r;s:l. 
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la por le se voi t ent:ore su r l e tl an c ~ ud de la co lline , flanqu ée 

à droite d'une tour aux ass i sr~ i odo mes (1) : c'es t dan ce 

bast ion qu' il faut situe1· an s dou te le pos te rlu n:v),wpoç. 

L ï nsc r iption SP laisse ap proxim a ti ve ment da ter d' a p1·ès les 

évén ements auxqurl les considér an ts font allu sion : le ro i 

Ant igone. Jont le nom figu r e à la 1. 2, n e saura it êtt·e qu' An­

ti gonr. Gonnlas, qui dét int Ir lrônr de Macédoin e de 276/75 à 
24.0/ 39. Or le présen t tex te nou s le montre r lro item en t mê lé 

anx affaires in térieures d'_-\thènrs, no mm an t un s tratège (l. 2), 

et tenu rn grandr eonsidé ra ti on pa r la ga rni !'on de Rll amnonl e 

(1. 10, l 4) ; il est dont: hors de doute que le décr e t n o uveau date 

de la période qui snivit la pri se d'. \ t hènes pa r ce prin ce 

(262 / 61 ). On sail 1 ~'" fai ts (2). Q uand l e roi de Macédoin e, 

·après quatre am de g uer1·e , Foe fu t e mparé dr la ville, il 'y 
conduisit n mallrr : des ga rni sons furen t é tab lie au x plus 

for tes place" de l'A tl ique; la plupart des 1.nagis tra ts furen t 

révo4ués et remplacés de pa rti pri s; il ne re!< ! a plu s au x assem­

blées populaires que le droit il lu oire de confirm er par leur 

,·ote ce 4ue le bou pla isi r du roi avait ord onn é. On est a in si 

condu it à situe1· ce décre t dans l 'in t r rva lle de 22 ans qui 

s'é tend en lre la prise d' Athènes el la mort d' Antigone, so it 

entre 262 / 61 l'l :H0 / 39. 
~ous voudrions préciser plu s en co re. L ' im mix t ion d'A n tigon e 

dans les affaires dP IH ville n e fu t poi nt to ujour!' en e 11'etde mêm e 

nature: j usqll'en 2?56 / 2:15 il in te rvie n t personn ell ement dfl ns 

la nomina ti on dPS foncl ioml a irt'S. go uvC I'll e ) fl. \'ill e par l'e ntre-

'1 np~;vnx:i , 1R91. -1. 14. [)f'n . cmb l<' drs l'ortifirat i on~ n'est pas E' 11 C01'e 

publié: c'l'. un cr·oquis sn nnnair·e ri ans Sr hnridrl'. nie A !.Topo lis von Rlwmmus. 

in Berl. phil. \r,cil .. J8S'• . p. 1:J06. 
r2 \'oir les <'Xpos(•s de\\". S l•'er;!nson, 1/e/lenis/ir· Alhens. p. 182 sqq . ; Tarn, 

Anl'fJOIIOS G"urr/fl s, p. ~QG sflq.; 1\ ol be, G. r;, A., 1911i. p. 4\fi sqq. 
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mise d ' un épistate et la i e ses troupes occuper le Mou se ion j 
en 256/ 55 , au contraire, plus sû r de sa force, il abandonne le 

Mou seion e t la isse la cité r eprendrP son r ég ime n ormal (1). C'est 

da n l' un des de rrx inte rva ll es (262 / 6 1-256/ 55 et256/ n5-240j39) 

q 11 ' il co nviendra it de loca li se r le document. Or il u!Et de 

rega1·d er de prè la loc u tion : x~w~.a-,o:9dç ùn6 '"' -:ou ~o:a-~À€_wç 

·.\ 'i' ~yovou Y.O::. l.mè , o0 o·~p.o u J.ê1.po-:o•nl9dç, pour s'aper cevoir 

que le. pouvoirs du penp le sont encore fort limités . 

Avant262, le s tratège es t " é lu par le peuple)) a--:po:·n ryoç Ù1to 

-:ou Î)·~fi'OlJ zs~pO"CO'I"I)Gd;; (2) : la fonc ti on dé pend un iquem ent du 

vote de l'assemblé<•. Tl en va de mê me a près 256 (3) : le s trat ège 

es t nommé (ze-~po-:o ·rl)fJdç ou xo:-co:c--co:Odç) par les se ul s Athéniens. 

Ic i, au conti-aire, il s n 'ont pas la dés ign a tion de l'homme, faite 

par le roi lui-mê me. e t e b ornent~ prépose•· le tratège, déjà 
nomm é, à l' un des poste. dr I' Atliq ll e. De teli Ps ra isons in cli­

n era ient il attribu er le décret à l' inte r va lle 262/61-256 / 55, 

plùtô t ve rs le début. 

La \'a leur hi><tori qu e du docum ent apparaîlm dès lor ; de 

ce tte périociP, a ucun e in sc ription n e nou s é ta it pa rvenu e (4): 

le seul décre t dont nous eussion s cannai sa nce es t pas. é à la 

requ ê tr d'Anti gone en l' honneur du philo"oph e Zénon ; il n ou s 

a <' té conserv é pa r Diogèn e L aër cc (5). On aim e il t rouver· 

, 1) Pour la détel'lllina ti on de l'a rchonte , cf. W . S. l"erguson, The Pr'iests of' 
Asklepios . in llniue1-sily of' Ca lij'umia, Classical philo/ogy, !906, p . ·133 et 14i: 

Ko lbe. /Ji p aflischen A1·chonten, p. 58-59. 

(2) IG, 11 2. 682, insc r-ipti on hono 1·ifl qu e en l' ho n •. 
4·\-45. 

tje Ph èdros. 1. 21 , :J0-31. 

(3) /G, 11 2, 1286; in scriptio n datée de 256 / 55; cf. aus i: Kirchn er , Ath . Mill., 

1907, p. 4i0 $qq : la même exp ression pat· où se marque, dans l'ins cription de 
Ph èd ros, l'é lec tion du l ratége so us l'a rchonta t de Ci mon, se rap po rterait à la 
mê me pé ri ode (252-51 ), si l'on ar cep te la date p1·oposée de rni èrement par Be­

loch. in Riu . fi'i lol., LI. 1923, p . 216 sqq. 

14) Ta rn , op. cil., chap . Xl, p. 311. Il cu nv ien l peut-être J 'aj outer aujourd 'hui 

les déc re ts dr Salan li ne publiês par 1\éraJUo poul os : ·o 'A7to•vp.7t::<v ~ <rp.oç, 

p. 11 1 sqq.; cf. De Sanctis , in Ri u. fi'ilol ., LI, 1 ~23. 

15) Dio)l'. taer t., VIl. 10-·12. 
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dans le présent texte, si lacon iqu e qu'i l soit, des precisions 

no uvell es sur la ituation d'Athènes en cetlr époque obscure 
de son h is toire. On voit par la forn1ule que nous ana.ly. ions 

toul à l'heure comment les fonct ions de l'aclmini lration 

macédonienne se fondirent un lemps av ee les fonctions athé­

n ienn es: le tratège, c'est tm chef m ii i tai r e d'.\ ntigone ( 1 ), 
mais c'est aus i le magistral de la ré publique athénienne, 

lradilionn ellem en l nommé par vote du pe uple. Entre les deux 

ystème , 1m compromis s 'établit : Ir s lratèg<' es t bien désigné 

par le roi, et en cela il relève de la Macédo inr, mais il est 

établi, inves ti de sa fonction pa r Je pe uple d'Athènes. En fai t, 

c'est au roi que rev~nail, on le voit, la mei lleure part; il 

représenta it la puissancl", Pt les isotè le~ cherchent avant tout 

à plaire ü sa per sonne . A dPux repri ses , clans la formule horta­

tive comme dan ]p~ prescrip tion s finale~ (21. c'es t à lni qu 'i ls 

résen ·enL le premiPr rang. n e se nommant humblement qu'à 

let deuxi èmP place. Quant au peupl e d 'A lhènP s, ~~ qui ils sont 

pourtanl redevables de leur titre dïsolèles, il est omis la 

première fuis, cl, la seconde, n'e st mentionne' ql1'en dernir r 

1 icu. 
P lus encore qu e le régime d'Athènes, la pn\senle inscription 

nous perme t de précise1·l'organ isation de lagamison de Rham ­

nm onlP. Nous en conrHÜSc ions d'anal ogues : ju,:qn'à la morl 

de Dé mét ri os 11 . lt~s garn isons , pour se ménage r les faveurs Ju 

pouvoir suprt'>me, se plur·entà l1onorer la bienveillance de le urs 

chefs plu s imm<'diats: il ;o:;oun ion, il l~leus i s, comme à Rham­

nonte , les décret s "C mullip li cnl (3) qu i no us les mon trent sou-

1) Ce stratège athénien au se rvice de la Macédoi ne dut jouer, sur la côte Es l 

de l'Attiqu e. un rôle analognP ;i ce lui 'lu·avait ailleurs Jo s tratège macédonien 
i-r.:t -roû ll i!~p:x~ÉfJ)~ 'l.:x t TG)'J .i),),f•)'J "CW'J TCf.'t'tO!J.É 1J{J)'/ IJ.E 't.i ;:oÜ fl.:lp:uÉwç rSyll."J 454. : 

on •ait du resle que \'a(hnini•lration des circo n5et·iplions militaires de la mo­

nar ch ie mact;rlonienne était t·o nfi ée à des o"tpn·r1yoi: voir, snr la question, J. 

Be loch, G1·. Gesc: /1. Ill . l, p. ~0>. 

2) L. ·10 Pt !3-14. 
(3) Groupe abondant dans A. Wilhelm, 11eil1·iige, p . :;3 SfJ'l· La co ll ection 

complète se trouvera aisément dans IG, Il ', entre les n•• 1260 et 1313. 
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mises à l 'autorité de l'un des deux stratèges È7tt -~y xwpow (1). 
Mais ici - et ce n'est pa le moindre intérêt du docum ent -
nou s entrevoyons par quel interm édia ires se transmettait le 
comm andement. Le stratège ava it sous ses ordres un épim é­
lète nomm é par lui (2); on ne aumil g uère contester qu e ce 
fon ctionnaire fùt a lfec té au servi ce de la forter·e se; sans ce la, 
on comprendrait mal qu ' il fù t as ocié - sans avo ir rien fait 
par lui-m ême - aux honneur·s rendus a u stratège. Au r e te, 
cette fon ction locale e t connu e (3) : un certain Di onys ia de 
Clazomènes, probablement chef de mercenaires, es t honoré par 
la ga mison pour a voir par·ti cipé à la Û'ard e du posle, de co ncert 
avec les épimé lèles (ÈT.:<:~o-~ ~ w•; ucnoç . .. -:·~; ~u}a.x·~ç CTU ';emp.e p.é­

),·1\-:o:L -.:oü xwp~ou p.d >: -:w v Èm p.e)\fl 7Wv) . On apprend ain i que le 
s lratège, command ant en chef tou le la rég ion , a,·a it, à Rh a m­
n onte même, des officiers ubalternes pour· le second er . C'est 
un e li s te de ces offi cier·s - n oms g ravés dans un e sé ri e de 
couronnes - qu e conti ent l'in cripli on décou verte depui s long­
temps déjà par V. Staïs dans le ancluaire de émés is et faus e­
meut interpré tée (4). Dès lors un e qu es ti on se pose : l'épim é­
lète à qui nous avons a~Ta ire, es t-il un r eprésentant d'Antigone 
ou du peuple d 'Ath ènes? Ou mi eux: s' il es t vrai, co mm e n ous 
avons essayé de le montrer, que le slratège uni ssait en lui 
deux fonction , l'une macédoni enne, l'autre athéni enne, ct qu' il 
éta it tout ense mble le fo nctionn aire du r·oi et l 'élu de la cité, 
agit-il , quand il n omm e l'épimélète, au nom de l'un ou de 
l'autre? En fait, j e n e trou ve r ien dans les institutions d'A th ène 
qui confère a ux épimélètes pareilles attributi ons. Nous savons 
au contraire que les Antigonides délég uaient volontier s leur 

(1) Sur l'origine du dédoublement des stratèges, cf. W. S. Ferguson, in Klio. 
lX, 3!8-319. 

(2) L. 18. 

(3) I G, W , 1312, 1. 7-8. 

(4) 'E<p . 'A px., 1M91, a. 62. V. Staïs, ne pensant qu'à des fonc tions athéniennes,· 
avait rattaché ces fo nctionnaires, soit au service du gymnase (sur le gymnase de 
Rhamnonte, cf. np"' x-r 'xci, 1891, a. 15), soit à celui du sanctua ire lui-même. 



{0 OTE SUR UN OÉCKET INÉDIT DE IUIAMNONTE 273 

pouvoir dans les villes qui leur etaient soumises, non point 
se ulement à de hauts fonctionnaires com me le stratèges ou les 
épi tates, mais à des agents inférieurs (1). On les qualifiait le 
plus souvent d'harmostes; mais ce n'était point leur unique 
appellation . Dans un texte, dont on a justement relevé l'in­
térêt (2), Plutarque rap porte qu'aprè le iège de Thèbes, 
Démétrios Poliorcète laissa des gamisons dans les villes béo­
tienne : '0 oè: -co:~ç 7t6),~a~v ip.ôo:),wv xo:l 7tpa!;ap.evoç 7toÀÀà y_p·~p.o:-co: 

. ) ' , - ' "\ ' ' ( . {1 1 1 
Y.O:'. Y.O:'tO: ,~'ltWV O:U't0 1.Ç E'i'n fl-E A "lj 't'lj V Y.0: 1• o:pp.o~·r1 V Ep WVUfLO'i 'tOV 

l.a-cop•.x6v... ... . (3). L'épimélète de Rhamnonte est de nature 
analogue. Nommé par le stratège, il a été, au cœur de la place, 
le représen tant avancé de la puissance macédonienne. 

A côté de te ls per on nages, le gardien de la place ( 4) fait 
peti te figure; ce n'était qu' un isotèle, et l'on n'a point gravé a 
couronne à côté des deux autres (5); il était vraisemblable­
ment aussi dé igné par le stratège, et c'es t pomquoi il se trouve 

associé aux honneurs. 
Devra-t-on rn conclme que le régime intéri eur d'A thènes en 

fut pr'o fondément modifi é? Ce serait peut-être là une erreur. 
Si, au lieu de porter not re regard sur les autorités, nous exa­
minon s la fou le dont se co mposait en pa r·tie la garnison de la 
place,- je veux dire lrs i otèles, au teurs du présent Jécret,­
nous voyons que la procéd ur·e athénien ne continuait de suivre 
son coms normal. L'une de fo rmalités par quoi se confère 
l'isotélie y est en elfet analysée avec des détails qui méritent 
de retenir l'attention (6) . Le textes épigraphiques ensei­
gnaient déjà que ce mécanisme resse mblait fo rt à celui de 

( 1) :.:. Hu lleaux, Remm·ques su>' une inscl'iption de Thessalonique , in Rev. t'tl. 

U1·., X, 1891, p. 446 sqq. 
(2) ~1. Holleaux, art. cil. 

(3 Plut., Demet>·. , 39. 
(4) Pour le 'TCUÀwpoç, cr. plus haut, p . 268-269. 
(5) La pierre étant brisée en hau t et en bas, on poun·a situer cette couronne 

e n lei lieu qu 'il plaira. 
,6) L.6-8. 
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l 'obtenti on de la 7toÀ('t"d~ ; or il y a, pour l'octroi de ce tte der­
n iè re, dès la fin d u tv• siècle, troi degrés successifs (i ): 1• un 

pr mier vote de l'assemblée du peupl e; 2• un vo te de con fi l'­

m a tion dans une asse mblée ult érieure à laquelle 6000 votan ts 

prenaient part; 3• un e dokimasie devant u n tribuna l com ­
posé de 501 m embres, où les thes moth èt e faisaient fonction 
d'introdu c teur ::; (2). L es deux première formalités se r etrouvent 
dan les textes épig· ra ph iqu es à propos de l' isotélie : un vo le 

de l' assemblée la confè l'e (3), un deuxi ème la co nfirme (imxu­
pw<n ç) (4); il est ici fail a llu sion - et pour la prem ière fois, de 

façon expli cite (5) - ~~ la derni ère de form alités : la doki · 
mas ie devant les héli as tes. L·expre~ ion dont s'es t se rvi le 

r éJ ac teur la présente co mm e l'imxupwnç fi nal e, ce ll e qui , 

s'aj0 11tant à lët décision Ju peu pl e U1 ":OÙ o·f. p.o:; 7tp01Y.(pE v (Ç) dqn ­
ne ra à la co nce s ion du tilt'e Cf, owpd) toute sa va leur jut·i­

diqu e. Le r ôle que de va it , en la circons lam:e, jou er le s tra tège 
n·es t pas fac ile tl dé mêler ; il ne p-ou vait , sans entp iéter sur les 

pré rogatives des thes moth è tes . inlmduire la qu es ti on ; en toul 
cas, co mm e lï so té li e conférait a ux nou veau x priv il ég iés l' éga­
lité , tant a u po int de vn e milit a ire qu 'au point de vue fin a n­

cier (6), il es t hors de doute quïl était le premi e r intéressé i1 

ce qu e la ques ti on reçût un e pt·ompte solut ion (wç -:ay (aw.). 
Ain i se maintenai ent , ::;o us la domination de la Macédoine, 

certa in es des li bertés de l'anc ienn e démocra ti e : le peuple con­

tinu e de confér e r ses privilèges, de désigner tel fon ctionnaire 

(1} Étude de la q uestion : Gilbe r t, Griech. taatsalle1·L., p . 203; Dicl. Anl., 
11 , p. 324 sqq . . a rt. Dokimasia; F ra n cotte, Distinctions hon01·i(iq ues à Athènes, 
in Musée belge, IV, 1900, p. 110. 

(2 ) Tolùç ÔË 'ïtou-ravdç o7 civ -ruy]z.ivwcrw itpu -c ccve:Uo•J-r[e ~ Ooüva~ 'tljv 1-!ri1:po•1 'itEf'~ 't·r.]ç 
ôwpE i ç, ~7te:d3à•.~ Èïnxu[pw6·f,L, da~yaye:tv ÔË -ri)v O]oxq.1.etai2v 'tOÙ<i 8e: af.L[o6Ë't'2Ç cx ù-rGn eiç 

'tÔ illna't]·~ptov Y.a"tà: 'tOÙç 'JOfJ.O(~ç ( /G, JI', 652, 1. 29-33). 

(3; f (;, Il ', 3, 109, e tc. 
(4) Par ex., honneu r s déce rn és aux Téni ens: IG, Il ', 660. 
(5) I.a for m ule qui r ésume cet te procéd ure a déja été res ti tuée par Koh ler , JG, 

Il , 5, 40id (rep roduite dans IG, Il ', 802) ; mais lï nscrip t ion, t rès mu t ilée, ne sau-
ra it passer ]lOti r un té rn oignage fo n 11el. . 

(61 /G, · IJ ', 660, 1. i -9: cn pla-<< [uo!J.É'' o tç 1<.:d -:;Àow\ d; •'7fOp:i; !J.èt ' ' A6·r,vaiw•J] . 
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au poste qu'il doit occuper; et pourtant les places de l'Attique 
sont occupées par An Ligone; le stratège et les épimélètes 
deviennent se agents. C'est ce curieux mélange , ce bizarre 
entremêlement des pouvoirs, qui constitue, à mon sens, l'inté­
rêt essentiel du document et qui m'a paru digne de quelque 
analyse. 

Fernand CHAPOUTHIER. 
février 1924. 

Le Puy-en-Velay. - lmpl"imel"ie Pcy•·iller, Rouchon et Uamon. 
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